.DOSSIER







R

n 'LaPomrt

A SAACE

Tiawsm

Portugal :

VERS UNE GAUCHE REVOLUTIONNAIRE 7

arade portugais gitt désire
mprendre, ariiele qul st

Ectit il y'\a quelques semgings par wy oo
gardder Fanontymar, pour des rewsons faciles d
enfend dovser une yue d'ensemble de fa situa litique acruells @ Poriu-
5‘: teiie quelie sc digage de 35 années de rdgime Salazar. Le remplacgment

::!M.!eur Js&l:gbm-:e lodn de périmier catie ¢lude, lui apporte ine
actualitd accrie,

A. — L'histoire d'un régime.

Le 25 mai IM. il ¥ m 42 ans, dclatait un mouvement

Hitaire dirigé con-

tre la Kipul el p qui, depuis 1900, pouvarnait,
sans_grande st-bimé e Porlusm]
Ce n'diait pas | -l ..|L|n] e dea militmires, Les

18 anndes de vmr démocratique bourpeois avaient, connu maintes fois
d'autres tentatives de « pronunciamento », coup d'ﬂa{ »m révalte, do 1o part
des monurcho-elérico-féodnux obscurmntistes.
o fois pourtant, e mouvement allsit réussir, Les chefs, parmi ﬁanla
. thchaie ot de donner des guranties :
mouvement étalt « républicain », «la républigne appo . i
blicains sérieus » et le nouvesu gouvernement sesalt
des principes démocratiques ».
ien =mendu on dvoqua copendant 16 prétexte habiwsel : la
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uﬂl estpria o aunul p:l( ury ¢ Contmando s dont un des chefs sst Henrique
Galviin, mlhl.am. r & bomiee de Jettoes, of politiclon, jadis successeur
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septembre, I'Union “nionne envalissadt Jes trois petites colonies ﬁnru.‘vfnlms
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